
A l'occasion du CTL convoqué par la Direction le 9 juillet 2015 l'intersyndicale FO, CGT, 

Solidaires et CFDT a invité l'ensemble des agents de l'Essonne à venir soutenir les revendications 

récurrentes du personnel, quant aux baisses insupportables des effectifs. 

 

Plus de 120 personnes ont répondu à l'appel, choquées par l'absence d'arrivée d'agent C stagiaire sur 

l'Essonne au 1er septembre 2015 (rappel : - 33 agents C). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Après une déclaration liminaire intersyndicale annonçant le boycott du CTL, les collègues ont pu 

exprimer leur mal être quotidien : détérioration des conditions de travail, pression quotidienne, 

sentiment d'abandon, voire le mépris de la direction... 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

L'adaptation quotidienne que l'on nous réclame ne nous donne aucune confiance et aucun espoir en 

l'avenir : la seule alternative proposée est la priorisation des tâches, toutes urgentes. D'ailleurs, le 

DGFIP ne dit pas autre chose en écrivant (message du 22/06/2015,  révision des valeurs locatives 

des locaux professionnels) : « Ceci me conduit à rappeler que, lorsque l’exhaustivité est hors de 

portée, une priorisation bien guidée n’obère pas la qualité du travail. » 

Le sentiment général est que nous n'avons pas été entendus. La suffisance de la DGFIP qui prétend 

envers et contre tout à être la seule à détenir la vérité nous laisse présager un avenir des plus 

sombre. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

En effet, prétendre redresser les comptes publics en affaiblissant de la sorte l'Administration 

chargée de la collecte des impôts apparaît à nos yeux comme un non-sens porteur de grandes 

déconvenues dans les années à venir. 

La France aura-t-elle le même avenir que la Grèce par la faute du dogme de l'austérité ? 

 

Pour toutes ces raisons, nous souhaitons être reçus  

par le Directeur Général des Finances Publiques. 

 

  

 

  


